	Directive
	1130
Estuaires
	communautaire

	CORINE
	13.2


	Présentation
	Cet habitat correspond aux embouchures des rivières à leur arrivée dans la mer. Il inclut  diverses variantes, en fonction de la nature du fond (meuble, caillouteuse, rocheuse). Situés à l’interface entre la masse d’eau douce des fleuves qui les alimentent et la mer, les estuaires présentent une biodiversité importante. De plus ils constituent des zones privilégiées d’alimentation pour de nombreuses espèces de Poissons.

Ils font souvent l’objet d’altérations dues à des actions physiques (infrastructures portuaires, endiguements, draguages...) et par diverses formes de pollution.


	Directive
	1150
Lagunes côtières
	prioritaire

	CORINE
	21


	Présentation
	Etendues d'eau salée côtières, peu profondes, de salinité et de volume d'eau variables, séparées de la mer par une barrière de sable, de galets ou plus rarement par une barrière rocheuse. Ce type d’habitat naturel, présent seulement en quelques points de la région PACA, présente un très grand intérêt écologique et paysager. Il héberge des communautés particulières  de végétaux et d’invertébrés remarquables par leur adaptation aux variations de salinité. En outre, les lagunes côtières présentent un intérêt majeur pour de nombreuses espèces d’Oiseaux.

Du fait de leur caractère fermé, ces étendues d’eau sont particulièrement sensibles aux perturbations humaines et en particulier aux pollutions bactériologiques et chimiques.


	Directive
	1160
Grandes criques et baies peu profondes
	communautaire

	CORINE
	12


	Présentation
	Grandes échancrures de la côte où, contrairement aux estuaires, l'apport en eau douce est faible. Ces zones peu profondes sont souvent abritées de l'action des vagues et offrent une large gamme de substrats et sédiments habituellement favorable à de nombreuses espèces de végétaux et d’invertébrés.

Cet habitat relativement fermé est sensible aux pollutions et, localement, aux effets de la surfréquentation (dérangement, prélèvements excessifs).


	Directive
	1210
Végétation annuelle des laissés de mer
	communautaire

	CORINE
	17.2


	Présentation
	Etroite bandes d’accumulation de dépôts de débris marins végétaux (Algues, Posidonies...) ou animaux (coquilles), mélangés à des graviers, localisées au trait de côte, colonisées par des plantes annuelles de sols riches (Roquette de mer, Soude épineuse...) dont certaines sont rares (Euphorbe Péplis, protégée en France). Des Invertébrés remarquables dépendent strictement de cet habitat, comme le Grillon des plages.

L’aménagement des côtes basses et le nettoyage systématique des plages à vocation balnéaire entraînent une forte raréfaction de cet habitat et des espèces patrimoniales qui lui sont inféodées.


	Directive
	1310
Végétation pionnières à Salicornia et autres espèces 
annuelles des zones boueuses et sableuses
	communautaire

	CORINE
	15.1


	Présentation
	Vases et sables inondés périodiquement des zones basses des prés salés (sansouires), caractérisées par l’abondance des plantes annuelles adaptées au sel (Salicornes, Graminées...). Ce type d’habitat naturel héberge diverses espèces végétales rares et protégées (Crypsides, Cressa de Crète) et présente un enjeu fort quant à l’alimentation de nombreuses espèces d’oiseaux côtiers, essentiellement, en période de submersion. Il couvre encore de vastes surfaces en Camargue et autour de l’Etang de Berre, mais est rare et très localisé le long du reste du littoral de PACA.

En dehors de la Camargue, l’aménagement des littoraux (complexes touristiques et industriels, infrastructures de transport) est responsable d’une importante régression de cet habitat.


	Directive
	1410
Prés-salés méditerranéens (Juncetalia maritimi)
	communautaire

	CORINE
	15.5


	Présentation
	Communautés assez variées des zones hautes des prés salés, peu souvent inondées par les eaux salées, caractérisés par le Jonc maritime et/ou le Jonc piquant. Ce type d’habitat naturel héberge diverses espèces végétales rares et protégées (certaines Saladelles, Scorsonère à petites fleurs).  Il couvre encore de vastes surfaces en Camargue et autour de l’Etang de Berre, mais est rare et très localisé le long du reste du littoral de PACA.

En dehors de la Camargue, l’aménagement des littoraux (complexes touristiques et industriels, infrastructures de transport) est responsable d’une importante régression de cet habitat.


	Directive
	1420
Fourrés halophiles méditérranéens et thermo-atlantiques 
(Sarcocornetea fruticosi)
	communautaire

	CORINE
	15.6


	Présentation
	Végétation vivace des sansouires (caractérisée par les Salicornes, les Saladelles, la Soude et les Arroches).  Cet habitat naturel héberge diverses plantes rares et protégées (certaines Saladelles). Il couvre encore de vastes surfaces en Camargue et autour de l’Etang de Berre, mais est rare et très localisé le long du reste du littoral de PACA.

En dehors de la Camargue, l’aménagement des littoraux (complexes touristiques et industriels, infrastructures de transport) est responsable d’une importante régression de cet habitat.


	Directive
	1510
Steppes salées méditerranéennes (Limonietalia)
	prioritaire

	CORINE
	15.8


	Présentation
	Associations de la côte méditerranéenne et des bordures des dépressions salées ibériques, riches en herbes pérennes (Lavandes de mer...), sur sols temporairement envahis (mais non inondés) par l'eau salée, exposées à une sécheresse estivale extrême, avec la formation d'encroûtements salés. Cet habitat naturel héberge diverses plantes rares et protégées (certaines Saladelles).

Cet habitat reste à localiser et définir avec précision en région, PACA !


	Directive
	2110
Dunes mobiles embryonnaires
	communautaire

	CORINE
	16.211

	Présentation
	Premiers stades des dunes en formation, se manifestant en rides ou en élévations de la surface sableuse de l'arrière plage ou comme une frange à la base du versant maritime des hautes dunes. La flore est caractérisée par un petit nombre d’espèces pionnières adaptées à l’ensablement ou au déchaussement (espèces annuelles ou tuberculeuses). Dans des conditions favorables, cet habitat évolue en dune blanche. Cet habitat, lié aux côtes basses sableuses, est bien représenté en Camargue mais aussi ponctuellement ailleurs (golfe de Fos-sur-Mer, littoral des Maures...)

En dehors des secteurs les plus reculés de Camargue, les activités humaines (sports motorisés, entretien mécanique des plages, sur-fréquentation estivale) sont responsables d’une importante dégradation de cet habitat.


	Directive
	2120
Dunes mobiles du cordon littoral à Ammophila arenaria 
(dunes blanches)
	communautaire

	CORINE
	16.212

	Présentation
	Dunes du cordon littoral remaniées en permanence en fonction des vents et des apports marins, dont le sable n’est pas stabilisé. La flore est caractérisée par un petit nombre d’espèces vivaces favorisant l’ensablement (Oyat, Chiendent à feuilles de Jonc...), y étant adaptées (espèces annuelles ou tuberculeuses) ou tolérant dans une certaine mesure le déchaussement (Euphorbe des dunes). Dans des conditions favorables, cet habitat évolue en dune grise. Cet habitat, lié aux côtes basses sableuses, est bien représenté en Camargue et beaucoup plus ponctuel ailleurs (Cavaou à Fos-sur-Mer, Pampelone à Saint-Tropez, embouchure du Var à Fréjus...)

En dehors de la Camargue, l’aménagement des littoraux (complexes touristiques et industriels, infrastructures de transport) et certaines activités humaines (aménagements et fréquentation des plages) sont responsables d’une importante régression de cet habitat.


	Directive
	2130
Dunes côtières fixées à végétation herbacée (dunes grises)
	prioritaire

	CORINE
	16.223
16.225
16.227

	Présentation
	Dunes fixées, stabilisées, plus ou moins colonisées par une flore riche, composée en particulier de lichens et de mousses, de nombreuses plantes à fleurs annuelles et quelques espèces emblématiques... Cet habitat correspond à l’évolution des dunes blanches, en l’absence de perturbations, dans les secteurs stabilisés. Lié aux côtes basses sableuses, il est encore représenté dans les grands complexes dunaires (Camargue) et très ponctuel ailleurs.

En dehors de la Camargue, l’aménagement des littoraux lié aux diverses activités humaines a été responsable d’une importante régression de cet habitat fragile.


	Directive
	2230
Dunes avec pelouses du Malcolmietalia
	communautaire

	CORINE
	16.228


	Présentation
	Dépressions inter-dunaires des côtes méditerranéennes à sol sableux profond, présentant une végétation dense de plantes annuelles, avec souvent des espèces à cycle reproductif très court caractérisées par leur floraison printanière, comme la Malcolmie ramifiée et la Silène de Nice (protégées en PACA), de nombreuses graminées... Cet habitat est rare en France continentale (quelques sites remarquables en PACA : Camargue, La Croix-Valmer, Ramatuelle...). 

Déjà naturellement rare en PACa, cet habitat résiduel fragile a ponctuellement subi des régressions suite à l’aménagement des littoraux lié aux diverses activités humaines.


	Directive
	2240
Dunes avec pelouses du Brachypodietalia et des plantes 
annuelles
	communautaire

	CORINE
	16.229
Pelouses dunaires méditerranéennes xériques

	Présentation
	Pelouses à Brachypode rameux (Baouque) ou à Brachypode à deux épis (annuel) souvent développées sur des dunes anciennes, rappelant par leur composition floristique les parcours substeppiques similaires des collines et plaines arides. Ces pelouses sont ouvertes, riches en plantes annuelles, adaptées aux sols drainants et pauvres. En France comme en PACA, cet habitat rare est présent dans un très petit nombre de sites Natura 2000. 

L’aménagement des littoraux et les activités humaines peuvent menacer cet habitat déjà très localisé.


	Directive
	2250
Dunes littorales à Juniperus spp.
	prioritaire

	CORINE
	16.27


64.613



	Présentation
	Formations végétales typiquement arborescentes des dépressions et des pentes dunaires du littoral et des dunes fluviatiles du Rhône (bois des Rièges, en Camargue), caractérisées par différentes espèces de Genévriers méditerranéens. L’espèce la plus remarquable est le rare Genévrier de mer, seule espèce arborescente présente en PACA, tandis que le Genévrier à gros fruits existe en Corse. 

Cet habitat très rare en France est lié à des phases ultimes de la dynamique végétale sur dunes stabilisées de longue date. Toute perturbation est dommageable, mais les menaces dans des sites fortement protégées sont aujourd’hui faibles.


	Directive
	2270
Dunes avec forêts à Pinus pinea et/ou Pinus pinaster
	prioritaire

	CORINE
	16.29 × 42.8

	Présentation
	Dunes côtières colonisées par certains pins méditerranéens (Pin parasol, Pin maritime), dans des situations où la végétation potentielle pourrait être à base de chênes sclérophylles. Cet habitat de substitution est souvent favorisé par l’Homme (par plantation et/ou gestion sylvicole). Il rappelle les habitats similaires situés sur massifs rocheux, mais dont la flore est moins adaptée aux conditions dunaires (sol sableux très profond). Cet habitat plutôt typique des côtes atlantiques est rare le long des côtes méditerranéennes françaises (par ex. Petite Camargue).

En PACA, cet habitat a été victime de l’aménagement des espaces proches de la mer (urbanisation, infrastructures de transport, développement des usages récréatifs).


	Directive
	3140
Eaux oligo-mésotrophes calcaires avec végétation benthique 
à Chara spp.

	communautaire

	CORINE
	   22.12
× 22.44

	Présentation
	Fossés, lacs, mares et étangs non polluées, dont les eaux sont très claires à claires et pauvres à relativement riches en bases dissoutes (pH > 6). Le fond de ces masses d'eau est couvert par des tapis peu diversifiés d'algues particulières des genres Chara et Nitella. Ces espèces exigent habituellement un éclairement important. Cet habitat existe du littoral aux hautes montagnes, dans toute la France. L’état de conservation et la dynamique de ce type d’habitat dépendent des apports en eau, en terme de quantités et de qualité.

Cet habitat naturel est menacé par la dégradation des apports hydriques (pollutions agricoles, industrielles et/ou urbaines et parfois par la diminution de l’éclairement (croissance de la végétation riveraine...).


	Directive
	3150
Lacs eutrophes naturels avec végétation du Magnopotamion 
ou Hydrocharition

	communautaire

	CORINE
	   22.13
× 22.41

   22.13
× 22.421


	Présentation
	Lacs, étangs et parfois mares dont les eaux sont habituellement gris sale à bleu verdâtre, plus ou moins troubles, particulièrement riches en bases dissoutes (pH habituellement supérieur à 7), avec une végétation de plantes flottantes composée de grands Potamots et de Morène (plante à allure de petit nénuphar). Cet habitat est répandu dans toute la France non méditerranéenne, plus rare en Provence, et absent des massifs cristallins. L’état de conservation et la dynamique de ce type d’habitat dépendent des apports en eau, en terme de quantités et de qualité.

Cet habitat naturel est menacé par la dégradation des apports hydriques (pollutions agricoles, industrielles et/ou urbaines et, dans une moindre mesure, par la diminution de l’éclairement (croissance de la végétation riveraine...).


	Directive
	3170
Mares temporaires méditerranéennes
	prioritaire

	CORINE
	22.34

	Présentation
	Plans d'eau temporaires de surface très variable : de quelques décimètres carrés pour les mares cupulaires (Colle du Rouet), à quelques hectares pour les dépressions (Besses et Flassans). Très peu profonds (de 1 à 40 cm), ils ne sont en eau que l’hiver ou parfois jusqu’à la fin du printemps. Leur végétation, très particulière, se compose d’espèces méditerranéennes d’une part amphibies et héliophiles (hiver et printemps), d’autre part terrestres à cycle court (été automne). Elle présente de nombreuses espèces rares et emblématiques (les Isoètes, Crypsides, certains Sérapias, Salicaires...). Cet habitat est présent dans toute la région méditerranéenne, sur substrat imperméable (roches volcaniques, schistes et granites, parfois argiles et dalles de calcaire, etc.).

Il est menacé par l’abandon de certaines pratiques traditionnelles (pastoralisme) qui concourent au maintien du caractère ouvert de la végétation et surtout par les actions humaines modifiant le milieu naturel (terrassement, drainage, pollution, urbanisation...)


	Directive
	3250
Rivières permanentes méditerranéennes à Glaucium flavum
	communautaire

	CORINE
	24.225

	Présentation
	Communautés colonisant les dépôts de gravier des rivières avec un régime méditerranéen à bas débit l'été, présentant souvent un lit en tresse. Les végétaux caractérisant ces milieux sont dotés de racines puissantes capables de se développer dans des substrats à forte charge en éléments grossiers et d'atteindre les niveaux profonds humides : la Glaucienne jaune, la Scrofulaire des chiens... Cet habitat est présent dans la plupart des rivières non canalisées du Bassin méditerranéen, à substrat graveleux.

Cet habitat est menacé par les opérations d’aménagement hydraulique des rivières (barrages, endiguement) et, ponctuellement, par des opérations d’extraction de matériaux (curage, et autrefois extraction de granulats)


	Directive
	3260
Rivières des étages planitiaires à montagnard avec végétation du 
Ranunculion fluitantis et du Callitricho-Batrachion
	

	CORINE
	24.4

	Présentation
	Cours d'eau des moyennes montagnes et des plaines avec végétation de plantes aquatiques flottantes ou submergées, normalement dominées par des Renoncules aquatiques, des Callitriches, des Potamots et des Mousses aquatiques. Cet habitat se rencontre des sources à la limite des estuaires ; il est plus fréquent dans les cours d’eau moyens.

Cet habitat est menacé par la dégradation de la qualité physique des cours d’eau (prélèvements d’eau excessifs, diminution de l’éclairement en cas d’absence d’entretien de la ripisylve...), par diverses formes de pollution et, ponctuellement, par des aménagements des lits des cours d’eau.


	Directive
	3270
Rivières avec berges vaseuses avec végétation du 
Chenopodion rubri p.p. et du Bidention p.p.

	communautaire

	CORINE
	24.52

	Présentation
	Berges des rivières des plaines et des basses montagnes, ainsi que de leurs annexes (bras morts...), dont la végétation est essentiellement composée de nombreuses espèces annuelles pionnières adaptées à des substrats riches, à texture fine. Au printemps et au début de l'été, cet habitat se présente sous forme de bancs vaseux encore dépourvus de végétation (développement tardif au cours de l'année). Cet habitat se rencontre dans toute la France.

Le maintien de cet habitat est menacé par toutes les opérations visant à régulariser le niveau des cours d’eau, ainsi que par les divers aménagements dont ils font l’objet (enrochements...)


	Directive
	3280
Rivières permanentes méditerranéennes du Paspalo-Agros-
tidion avec rideaux boisés riverains à Salix et Populus alba
	communautaire

	CORINE
	24.53

	Présentation
	Bancs d'alluvions des grandes rivières méditerranéennes, à végétation herbacée composée d’espèces graminoïdes annuelles ou vivaces adaptées aux substrats riches (Paspales, Agrostides) associés à des rideaux boisés composées d’espèces à bois tendre – Saule pourpre et Peuplier blanc. Cet habitat est souvent en contact avec les Forêts-galeries à Saules et Peupliers. Il se rencontre dans toute la région méditerranéenne (mais plus rarement dans les Alpes-Maritimes).

Cet habitat est menacé par les modifications hydrauliques affectant les cours d’eau et, plus localement, par les aménagements dont font l’objet leurs berges (endiguement, rectifications, implantation d’ouvrages d’art...), mais aussi par les pollutions.


	Directive
	3290
Rivières intermittentes méditerranéennes du Paspalo-
Agrostidion
	communautaire

	CORINE
	24.16

24.53

	Présentation
	Rivières méditerranéennes à débit intermittent, à végétation herbacée composée d’espèces graminoïdes annuelles ou vivaces adaptées aux substrats riches (Paspales, Agrostides). Cet habitat est assez semblable à la composante herbacée des bancs d’alluvions des rivières à débit permanent, mais ici la rivière elle-même a la particularité de s'assécher une partie de l'année. Le lit de la rivière peut être complètement à sec ou conserver quelques petites flaques et étendues d'eau.

Les menaces pesant sur cet habitat sont essentiellement liées aux aménagements dont il peut faire l’objet (rectification, creusement, canalisation) et aux pollutions. 


	Directive
	4070
Fourrés à Pinus mugo et Rhododendron hirsutum

(Mugo-Rhododendretum hirsuti)
	prioritaire

	CORINE
	31.5


	Présentation
	Formations ligneuses rabougries de l’étage subalpin), allant de la lande à la forêt ouverte, à Pin mugo (un petit arbre de 3-5 m qui serait une relique anté-glaciaire), Rhododendron cilié, et Sorbier faux Néflier. Cet habitat se développe sur rochers et sur sols très drainants, souvent calcaires. Il colonise des pelouses rocailleuses où le pâturage a cessé (stade pionnier de la reconquête forestière ?). Surtout présent dans le centre et l’est de l’arc Alpin, il n’existe en France que dans la haute vallée de la Roya où il couvre des surfaces étendues, et en quelques localités isolées de la Vésubie, de l’Ubaye, et du Briançonnais.

Cet habitat situé en des zones peu accessibles de la haute montagne, semble peu menacé sauf, ponctuellement, par des aménagements en haute-montagne.


	Directive
	5210
Matorral arborescent à Juniperus spp.
	communautaire

	CORINE
	32.131

32.132

32.134

32.136

	Présentation
	Broussailles hautes et souvent denses des collines et basses montagnes dominées par des buissons méditerranéens et subméditerranéens, à feuilles coriaces persistantes, dans lesquelles des genévriers plus ou moins arborescents imposent leur marque. Chaque espèce de genévrier implique un sous-type d’habitat aux particularités fonctionnelles remarquables. Certains sous-types de cet habitat occupent des substrats rocheux ou pierreux et d’autres montrent une bonne capacité de colonisation des pelouses pastorales abandonnées. Il est assez bien représenté dans tous les secteurs de collines, moyenne montagne et de plaines arides de région PACA.

Cet habitat est localement menacé par les opérations d’aménagement, de remise en valeur de parcours pastoraux, de créations de couloirs DFCI, par les incendies eux-mêmes... Ces impacts sont compensés par son expansion aux détriments des pelouses abandonnées. 


	Directive
	6410
Prairies à Molinia sur sols calcaires, tourbeux ou argilo-
limoneux (Molinion caerulae)

	communautaire

	CORINE
	37.31

	Présentation
	Prairies à Molinie (une graminée formant des peuplements denses) des plaines ou des montagnes, sur stations à humidité variable et à sol pauvre en nutriments (azote et phosphore), calcaire ou acide. Elles sont issues d'un régime de fauchage tardif et extensif ou correspondent à des stades de dégénérescence de tourbières drainées. Cet habitat est assez répandu en montagne.

Il est globalement menacé par l’abandon de l’exploitation pastorale des milieux peux productifs et par les opérations de boisement. Localement il peut régresser, du fait d’opérations de drainage.


	Directive
	6420
Prairies humides méditerranéennes à grandes herbes du Molinio-
Holoschoenion

	communautaire

	CORINE
	37.4

	Présentation
	Prairies humides méditerranéennes à graminées (Molinie, Agrostides) et joncs de grande taille, largement répandues dans le bassin Méditerranéen, en particulier sur systèmes d’arrière-dunes, et dans une moindre mesure dans les fossés de bordures ou à proximité des rivières. Cet habitat est favorable à quelques espèces végétales rares ou protégées : l’Orchis à fleurs lâches, le Séneçon doria, le Dactylorhize d’Occitanie, l’Euphorbe hirsute...

Cet habitat est ponctuellement menacé par des aménagements implantés le long des rivières et par le surpâturage (en Camargue).


	Directive
	6430
Mégaphorbiaies hydrophiles d’ourlets planitiaires et des étages 
montagnard à alpin
	communautaire

	CORINE
	37.7

37.8

	Présentation
	Cet habitat comprend toutes les formations à hautes herbes des lisières forestières ou riveraines des cours d’eau, des basses altitudes aux hautes montagnes. Très hétérogène, il a été divisé en une douzaine de sous-types. Il est toutefois plus rare dans les secteurs les plus méditerranéens et les plus littoraux de la Provence.

Hors de la haute montagne, ces mégaphorbiaies sont menacées par les activités humaines (travaux forestiers, utilisation pour le pâturage ou la fauche) et par les modifications éventuelles du régime hydraulique des cours d’eau.


	Directive
	6510
Pelouses maigres de fauche de basse altitude (Alopecurus 
pratensis, Sanguisorba officinalis)
	communautaire

	CORINE
	38.2

	Présentation
	Prairies de fauche traditionnelles des plaines et des collines généralement peu à moyennement fertilisées, riches en espèces d’herbes et de fleurs (graminées, Marguerite, Centaurée Jacée, Scabieuse des champs, Sanguisorbe officinale...). Ces prairies, exploitées de manière peu intensive, sont fauchées une ou parfois deux fois par an, après la floraison des graminées. Elles peuvent être modérément irriguées (en plaine ou sur des coteaux secs) ou bien naturellement mésophiles (en altitude et sous climats plus frais).

Cet habitat est globalement menacé par l’intensification de son mode d’exploitation (apports importants de fertilisants entraînant la disparition de nombreuses espèces herbacées, fauches plusieurs fois l’an, etc.), la conversion des prairies en cultures annuelles, la déprise agricole, l’urbanisation...


	Directive
	7210
Marais calcaires à Cladium mariscus et espèces du Caricion 
davallianae
	communautaire

	CORINE
	53.3

	Présentation
	Marais calcaires à Marisque (espèce de grand scirpe à allure de roseau) se développant sur des sols très humides, noirs du fait de leur haute teneur en matière organique, constituant souvent des peuplements denses au bord des lacs, dans les marais, dans des enfrichements humides ou aux dépends de prairies humides extensives situées en contact avec des milieux marécageux. Cet habitat est présent dans le couloir rhodanien et la Provence sud-occidentale (basse Durance, Crau humide).

Cet habitat a fortement régressé, en même temps que l’ensemble des milieux tourbeux, sous l’effet combiné de l’intensification des pratiques agricoles, du drainage, de l’eutrophisation, de la populiculture... et, localement, du développement d’infrastructures (alentours de Fos-sur-Mer).


	Directive
	7220
Sources pétrifiantes avec formation de travertins 
(Cratoneurion)
	prioritaire

	CORINE
	54.12


	Présentation
	Sources d'eau très calcaire, encroûtantes, avec dépôt actif de travertins. Ces formations se rencontrent dans des milieux assez divers tels que des forêts ou dans des paysages ouverts. Elles sont en général représentées par de petites unités (ponctuelles ou linéaires) et dominées par des mousses particulières, fougères, et quelques plantes à fleurs remarquables, comme la Grassette commune. Cet habitat est présent et dispersé dans la plupart des massifs calcaires, et abonde en particulier dans le nord du département du Var.

Cet habitat est menacé en particulier par les perturbations du système hydrologique dont il dépend, par l’altération des milieux naturels voisins qui l’enchâssent.


	Directive
	7240
Formations pionnières alpines du Caricion bicoloris-
atrofuscae
	prioritaire

	CORINE
	54.3

	Présentation
	Pelouses alpines ou péri-alpines sur substrats neutres à légèrement acides de sable, de gravier ou de cailloux et, parfois, tourbeux ou argileux, inondées par l'eau froide. On le rencontre au bord des sources, des ruisseaux et petits plans d’eau des hautes montagnes. Un sous-type se rencontre sur des alluvions de sable des torrents de moyenne montagne et jusque dans les fleuves lents et froids de la plaine (Rhône, basse Durance). Le gel continu du sol sur une longue période est une condition essentielle pour l'existence de cet habitat en montagne, où la végétation est basse et composée principalement d'espèces de Laîches et de Joncs. La présence de la Petite Massette (espèce protégée en Europe) suffit à caractériser le sous-type de basse altitude.

Cet habitat pionnier se maintient essentiellement si le substrat est régénéré régulièrement (par apport ou départ de matériaux) ; tout aménagement risque d’entraîner sa disparition.


- - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - -

	Directive
	8210
Végétation des falaises continentales calcaires
	communautaire

	CORINE
	62.1

	Présentation
	Falaises de l’intérieur des terres, calcaires, sèches et leurs communautés végétales propres, composées d’espèces très spécialisées, dont beaucoup ont une grande valeur patrimoniale (endémiques). Cet habitat, très diversifié dans ses variantes, comprend tous les rochers et toutes les falaises de roches carbonatées, de basse altitude aux plus hautes montagnes, sous toutes les expositions. Du fait des fortes contraintes s’exerçant sur cet habitat, la dynamique de la végétation est très lente ou nulle.

Les menaces qui pèsent aujourd’hui sur cet habitat sont, ponctuellement, l’exploitation de la roche ou la pratique de l’escalade voire de la randonnée via ferrata dans des sites à forte valeur patrimoniale.


	Directive
	91F0
Forêts mixtes de Chênes, d'Ormes et de Frênes des grands 
fleuves
	communautaire

	CORINE
	44.4

	Présentation
	Forêts riveraines installées sur les terrasses alluviales supérieures des grands fleuves et des grandes rivières, inondées seulement lors des grandes crues, Il s’agit de « chênaies-ormaies » souvent anciennes, à haute diversité spécifique et d’un grand intérêt fonctionnel et écologique. Des phases pionnières à Peupliers ou des phases matures à Chêne pédonculé, Erables, et nombreuses lianes enrichissent cet habitat. On l’observe à basse altitude, le long du Rhône et de ses affluents.

Cet habitat a régressé du fait d’anciennes pratiques anthropiques, défrichements plus récents opérés pour la réalisation d’installations portuaires ou d’aménagements hydrauliques, d’usines, de plantations de peupliers de production...


	Directive
	92A0
Forêts galeries à Salix alba et Populus alba
	communautaire

	CORINE
	44.141, 44.6

	Présentation
	Forêts occupant le lit majeur des cours d’eau (recouvert en général d’alluvions récentes et soumises à des crues régulières). Deux grands types : les forêts à bois tendre (saulaies, saulaies-peupleraies, peupleraies noires) et les forêts à bois durs (Frênes, Ormes, Tilleuls, Chênes, Charme..., avec subsistance fréquente d’une essence pionnière : le Peuplier blanc, dans les phases initiales ou de dégradation). Cet habitat est présent le long de tous les grands cours d’eau méditerranéens et subméditerranéens.

Cet habitat est aujourd’hui réduit à des peuplements résiduels fragmentés du fait des barrages et aménagements divers.


	Directive
	92D0
Galeries et fourrés riverains méridionaux (Nerio-Tamaricetea et 
Securinegion tinctoriae)
	communautaire

	CORINE
	44.81

	Présentation
	Végétations se développant aux bords des ruisseaux intermittents (oueds) ou à faible débit, au niveau de l’étage thermoméditerranéen (à proximité du littoral), à Gattilier, à Laurier-rose et à Tamaris, souvent accompagnés de Canne de Provence, de Ronce à feuilles d’orme. En Provence, les formations à Gattilier se situent dans des stations alluviales près de la mer ; les galeries à Laurier-rose sont dans des ravins plus éloignées du littoral.

Cet habitat régresse du fait des multiples aménagements des régions littorales, des travaux de calibrage et d’entretien des cours (construction de bassins écrêteurs, curages...) et, localement, de l’invasion par des espèces introduites envahissantes, comme le Mimosa d’hiver.


	Directive
	9340
Forêts de Chênes verts méso- et supra-méditerranéennes
	communautaire

	CORINE
	45.3

	Présentation
	Forêts et bois surtout dominées par le Chêne vert (yeuseraies), souvent sur substrat calcaire, plus rarement sur silice. L’optimum de cet habitat est l’étage mésoméditerranéen (le plus répandu en basse Provence) et les faciès ensoleillées et rocheux de l’étage supraméditerranéen (où il côtoie alors souvent le Chêne pubescent) ; il peut cependant être présent dans les stations les moins arides de l’étage thermoméditerranéen (où poussent le Caroubier et l’Olivier sauvage).

Les yeuseraies, par leur large répartition, peuvent être considérées comme un habitat représentatif de la région méditerranéenne, non réellement menacé.


	Directive
	9540
Pinèdes méditerranéennes de pins mésogéens endémiques
	communautaire

	CORINE
	42.8

	Présentation
	Boisements de pins naturels ou semi-naturels adaptés aux climats méditerranéens (Pin parasol, Pin maritime, Pin d’Alep), dans des situations où la végétation potentielle serait plus évoluée (divers types de chênaies notamment). Cet habitat de substitution est souvent favorisé par l’Homme (par gestion sylvicole) ou les perturbations régulières (incendies). On y inclut également les plantations anciennes de pins et les accrus enrésinés, dont la flore du sous-bois reste semblable à celle des formations spontanées, dans l'aire de répartition naturelle de ces espèces. Cet habitat est répandu le des côtes méditerranéennes françaises (la variante la plus commune étant la Pinède d’Alep).

Après une phase d’expansion au cours du 20e siècle, cet habitat s’est stabilisé et subit aujourd’hui des menaces éparses (incendies trop fréquents, ou au contraire maturation du sous-bois puis évolution du couvert forestier).


- - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - -

